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Déterminer la pluviométrie
dans les  régions d'Afrique
de  l’Ouest et du Centre.
C'est l’initiative menée en
ce moment par un consor-
tium de scientifiques dans
le cadre du processus de
mise en place d’un sys-
tème de suivi et estimation
des pluies en Afrique. Ce
projet, dénommé  «Rain
Cell Africa», s’appuie no-
tamment sur les réseaux
de téléphonie mobile cou-
plés à un logiciel de col-
lecte des données.

LE projet ''Rain Cell

Africa'', avec le systèmede suivi et estimationdes pluies en Afrique,qui s'appuie sur les ré‐seaux de téléphonie mo‐bile, pourrait être unenouvelle donne pour lesopérateurs écono‐miques, tant pastorauxqu’industriels. C'est l'ob‐jectif que s’est donné unconsortium de scienti‐"iques issus de différentsinstituts et universités. L’objectif de ce projet estla promotion et la diffu‐sion d’une méthode ex‐trêmement innovante età faible coût.  Selon unchercheur de l’Institutde recherche pour le dé‐

veloppement, le prin‐cipe de base de la mé‐thode est simple. Il s’agitde tirer partie d'une ex‐ploitation météorolo‐gique d’une propriétédes pluies bien connuedes professionnels de latélécommunication. Dece fait, la pluie atteint lessignaux hertziens et pro‐voque une chute des ni‐veaux reçus. Enmesurant ces perturba‐tions, il est possible dequanti"ier la pluie à par‐tir de liaisons hert‐ziennes des réseaux detéléphonie mobile.Ce processus permetd’avoir des données plu‐

viométriques à faiblecoût car, en Afrique ausud du Sahara, l’accès àces données est souventdif"icile et coûteux. Lesuivi satellitaire et laprévision météorolo‐gique sont encore im‐parfaits. En outre, laméthode offre un grandpotentiel pour diversesapplications de re‐cherche sur la modélisa‐tion hydrologique,agricole, la variabilitéclimatique ou encore surles opérations météoro‐logiques, des services eneaux, agro‐météorolo‐gie, de sécurité alimen‐taire, d’alerte précoces,etc…

Un autre avantage de laméthode de suivi duprojet Rain Cell Africaest la densité des ré‐seaux de téléphonie enzone urbaine, qui va per‐mettre de proposer descartes de pluies très "inedans ces endroits où lerisque hydrométéorolo‐gique est accru.Il est à noter que le pro‐gramme pilote régional

(PPR) : changementsglobaux, biodiversité etsanté dans les forêts tro‐picales humidesd’Afrique centre, est laquatrième priorité (éco‐systèmes et ressourcesnaturelles)  des activitésde recherche de l’insti‐tut de recherche pour ledéveloppement dans sacomposante d’Afriquecentrale. 

Une innovation au bénéfice des acteurs économiques 
Environnement/ Suivi des pluies en Afrique à travers le projet Rain Cell Africa
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Les antennes de l'entreprise Sat Com à Louis
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L'usage du téLéphone comme outil de collecte des
données pour les chercheurs.
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Ce pylône de téléphonie mobile sert de transmission
pour la collecte des données des transimissions.
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Dans le cadre des activitésdu Programme d’appui à lagouvernance sectorielle(Pagos) dans sa compo‐sante entretien routier, ladeuxième session de for‐mation des PME inscritesdans son programme derenforcement des capaci‐tés des acteurs du secteurde l’entretien routier (ad‐ministration des travauxpublics et autres acteursdu secteur privé), a dé‐marré le lundi 27 juillet,avec plusieurs représen‐tants des PME.Durant quatre jours, lespetites entreprises vontbéné"icier d’un pro‐gramme visant à les struc‐turer. Le thème de cetatelier s’intitule « Prépara-
tion des PME à la rédaction
des offres des travaux sous
les procédures de l’Union
européenne ».Selon Roger Bouloubi Bou‐bamba, coordonnateur duprojet Pagos dans sa com‐posante « Entretien rou‐tier », « ce thème a été
choisi, suite aux résultats de
l’appel d’offres lancé der-
nièrement dans le cadre du
devis programme N°1 qui
ont ressorti des insuf!i-
sances ». Un thème qui per‐mettra ainsi aux

participants de mieux cer‐ner les questions juri‐diques, administratives,techniques et "inancières. En effet, à l’issue de la pre‐mière formation et après lepremier appel d’offres, ilest apparu la nécessitéd’organiser une deuxièmesession pour davantagepréparer ces petites entre‐prises concernées par leprojet à répondre à unappel d’offres qui seralancé dans une quinzainede jours pour les chan‐tiers /Ecoles. Le travail préparatoire

dudit atelier a été réalisépar la mission d’assistancetechnique assurée par legroupement EGIS interna‐tional / Louis Berger et lesavis éclairés de l’entité chefde "ile, unité de gestion deprojet.Toutefois, il faut rappelerque l’objectif global duPagos, outre l’améliorationde la gouvernance de lagestion de l’entretien rou‐tier, est aussi sa capacité àmobiliser des intervenantset des experts pour pren‐dre le temps de la ré‐"lexion.

Le Pagos en soutien aux PME
Entretien routier/Appel d'offres
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Roger Bouloubi Boubamba, coordonnateur du pro-
jet Pagos 
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UNE malencontreuse erreur s’est glissée dans la légendede la photo de famille de l’article paru en page 5 du jour‐nal du 30 juillet 2015 intitulé " Gamba bientôt reliée au
reste du pays" . Il fallait plutôt lire : Photo de famille de la
délégation au niveau de Loubomo. Toutes nos excuses auxintéressés.

Erratum


